BULLETIN 

DE  L’ASSOCIATION  FRANÇAISE 
■  ■■"BTri"  POUR  L’ÉTUDE ...... 

DU  CANCER 


EXTRAIT 


ETUDE  EXPÉRIMENTALE  ET  COMPARÉE 

DU  CANCER 

II.  HÉMATOLOGIE  ET  SÉROLOGIE  (suite) 

Par  MM.  K.  ITCHIKAWA,  NAKAHARA  et  UWATOKO 


(Tome  XIU  —  N»  5  —  Mai  1924) 


I 

I 


KÉ 

I , 

■ 

I  MASSON  &  Cie,  ÉDITEURS 

120,  BOULEVARD  ST-GERMA1N,  PARIS  (VP) 

B 


BU  LLETIN 

DE  L’ASSOCIATION  FRANÇAISE 
'  POUR  L’ÉTUDE 

DU  CANCER 

Publie  sous  la  direction 

DE  MM. 

A.  HERREN SCHMIDT 

Secrétaire» 


Les  séances  ont  lieu  le  troisième  lundi  du  mois, 
à  17  heures,  au  laboratoire  d’Anatomie  Pathologique 
à  la  Faculté  de  Médecine,  sauf  pendant  les  mois 
d’Août,  Septembre  et  Octobre. 


GUSTAVE  ROUSSY 

Secrétaire  général. 


PRIX  DE  L'ABONNEMENT  ANNUEL  : 


France 


9  • 


30  fr. 


Etranger  .  .  36  fr 


Prix  du  changement  d’adresse  :  1  fr. 


Prix  du  Numéro  :  4  fr. 


Adresser  toutes  les  communications  concernant  le  Bulletin 
à  M.  le  Dr  A.  Herrensciimidt,  23,  rue  Franklin,  Paris  (xvie). 
Téléph.  :  Passy  80-91. 


Etude  expérimentale  et  comparée  du  Cancer 

II.  Hématologie  et  sérologie  (suite)  (1) 


I.  hématologie  chez  le  lapin  cancéreux  après  cessation  du  badi¬ 
geonnage. 

II.  Sérologie  chez  le  lapin  cancéreux  :  a)  comparaison  des  réactions 
séro-diagnostique  de  Botelho  et  méiostagmique  d’Ascoli  ; 
b)  après  cessation  du  badigeonnage. 

Par  MM. 

K.  ITCHIKAWA  (Sapporo),  NAKAHARA  (Tokio)  et  UWATOKO  (Nagoya) 


Au  105e  jour  du  badigeonnage,  nous  sommes  arrivés  à  pro¬ 
duire  un  «  carcinome  achevé  »  dans  chacpie  oreille  de  lapin. 
Nous  avons  aussi  constaté  sérologiquement  et  hématologique- 
ment  presque  les  mêmes  modifications  que  dans  les  cas  de  can¬ 
cer  humain.  Nous  avons  alors  cessé  le  badigeonnage  et  fait 
l’étude  de  l’histologie  pathologique  ainsi  que  de  la  sérologie  -et  de 
l’hématologie.  Les  résultats  de  l’étude  histo-pathologique  ont  été 
communiqués  dans  le  Bulletin  du  Cancer  des  mois  de  février  et 
avril  1924.  Nous  communiquons  ici  ceux  de  l’étude  sérologique 
et  hématologique  des  cas  de  cancer  après  cessation  du  badigeon¬ 
nage,  et  qui  nous  paiaissent  des  plus  intéressants. 


A.  —  HÉMATOLOGIE  (suite) 

Résultats  obtenus  chez  le  lapin  cancéreux  après  cessation 
du  badigeonnage  (pendant  4  mois),  par  Itchikawa  et  Uwatoko 

Nous  avons  déjà  signalé,  dans  notre  communication  de  jan¬ 
vier  1924,  l’hématologie  des  cas  de  cancer  au  cours  du  badigeon¬ 
nage.  Cette  fois  nous  avons  poursuivi  l’étude  hématologique  au 
cours  du  développement  et  de  la  transformation  des  cas  de  can¬ 
cer  pendant  4  mois  après  la  cessation  du  badigeonnage.  Les 
résultats  que  nous  avons  obtenus  sont  les  suivants  : 

(1)  Voir  le  Bulletin  de  V Association  Française  pour  l’Etude  du  Cancer , 
janvier  1924. 
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Tableau  I 

Sommaire  des  résultats  hématologiques  obtenus  chez  les  lapins  au  cours  du  développement  du  Cancer 

pendant  le  badigeonnage  et  après  la  cessation 
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Résultats  de  l’étude  hématologique 

1)  Hémoglobine  et  globules  rouges  :  Après  cessation  du  badi¬ 
geonnage,  le  pourcentage  de  l’hémoglobine  et  le  nombre  de  glo¬ 
bules  rouges  augmentent  à  mesure  que  l’état  général  des  lapins 
s’améliore.  Dans  les  cas  de  cancer,  qui  conservent  leurs  carac¬ 
tères  malins,  le  pourcentage  de  l’hémoglobine  et  le  nombre  de 
globules  rouges  augmentent  lentement.  Dans  ceux  du  cancer 
plus  avancé,  le  pourcentage  de  l’hémoglobine  diminue  jusqu’à 
35  0/0  (lapin  n°  3),  le  nombre  de  globules  rouges  est  réduit  à 
3.640.000  (lapin  n°  3). 

2)  Globules  blancs  :  Leur  nombre  augmente  au  fur  et  à  me¬ 
sure  du  développement  du  cancer  (lapins  n°s  3  et  10).  Par  contre, 
le  nombre  des  globules  blancs  est  presque  le  même  que  celui  du 
lapin  à  l’état  normal,  dans  les  cas  où  le  cancer  régresse.  Les  cas 
dans  lesquels  les  tumeurs  se  transforment  complètement  en 
corne  cutanée,  le  nombre  de  globules  blancs  augmente  aussi. 

3)  Lgmphocgtes  :  Le  nombre  des  grands  lymphocytes  dimi¬ 
nue  ;  le  pourcentage  total  et  le  nombre  absolu  des  lymphocytes 
augmentent  beaucoup  au  fur  et  à  mesure  que  le  cancer  régresse. 
Dans  un  cas  (lapin  n°  1),  où  le  tissu  cancéreux  se  transforme 
complètement  en  corne  cutanée,  tout  en  s’étendant  beaucoup,  le 
nombre  des  lymphocytes  augmente  jusqu’à  8.159.  Par  contre, 
dans  les  cas  qui  conservent  leurs  caractères  malins,  le  pourcen¬ 
tage  et  le  nombre  total  des  lymphocytes  restent  les  mêmes  que 
pendant  le  badigeonnage. 

4)  Leucocytes  granuleux  :  Leur  nombre  et  leur  pourcentage 
augmentent  à  mesure  que  le  cancer  se  développe.  Dans  les  cas 
de  carcinome  achevé  plus  avancé  (lapins  n°s  3  et  10),  l’augmen¬ 
tation  des  leucocytes  est  très  marquée  (lapin  n°  3  — -  75,2  0/0  — , 
nombre  absolu  11.581  ;  lapin  n°  10  —  57,5  0/0  — ,  nombre  absolu 
7.544). 

Dans  les  cas  de  carcinome  achevé  en  régression,  le  pourcen¬ 
tage  et  le  nombre  absolu  des  leucocytes  diminuent  et  redevien¬ 
nent  presque  comme  à  l’état  normal. 

Dans  le  cas  du  lapin  n°  1,  le  tissu  cancéreux  se  transforme 
complètement  en  corne  cutanée  ;  le  nombre  de  leucocytes  aug¬ 
mente.  Les  lymphocytes  deviennent  également  beaucoup  plus 
nombreux. 

5)  Leucocytes  éosinophiles  :  Leurs  nombre  et  pourcentage 
augmentent  un  peu,  dans  chaque  cas,  après  cessation  du  badi¬ 
geonnage. 
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Conclusion 

Nous  pouvons  formuler  la  conclusion  suivante,  d’après  les  ré¬ 
sultats  'que  nous  avons  obtenus  : 

1)  Lencocijtose  :  Les  cas  de  carcinome  achevé,  qui  conservent 
leurs  caractères  malins,  présentent  toujours  de  la  leucocytose. 
Celle-ci  se  développe  proportionnellement  à  la  malignité  du 
cancer. 

2)  Lymphocytose  :  Dans  les  cas  de  carcinome  achevé,  qui 
régressent,  les  lymphocytes  augmentent  de  plus  en  plus.  Les  cas 
dans  lesquels  le  tissu  cancéreux  régresse  beaucoup  ou  se  trans¬ 
forme  en  corne  cutanée,  présentent  une  remarquable  augmen¬ 
tation  de  lymphocytes  (n°s  9  et  1). 


B.  —  SÉROLOGIE  (suite) 

A.  —  Comparaison  des  réactions  de  séro-diagnostic  de  Botelho 
et  de  la  méiostagmine  d’Ascoli,  par  Itchikawa  et  Nakahara 

Vivement  intéressés  par  les  bons  résultats  déjà  obtenus  par 
l’un  de  nous,  au  moyen  de  la  réaction  de  Botelho,  dans  le  diag¬ 
nostic  du  cancer  chez  le  lapin,  nous  avons  conçu  le  projet  de 
nous  servir  d’une  autre  méthode  de  séro-diagnostic.  Il  ne  semble 
pas  en  effet  sans  intérêt  d’essayer,  dans  le  cancer  expérimental, 
les  diverses  méthodes  de  séro-diagnostic  employées  jusqu’ici 
dans  le  cancer  humain.  Toutes  les  recherches,  jusqu’à  présent, 
avaient  été  faites  à  propos  de  cancers  greffés  (1)  ;  les  nôtres  ont 
été  poursuivies  sur  des  cancers  «  par  badigeonnage  ».  Nous  avons 
d’abord  commencé  par  la  réaction  de  la  méiostagmine  d’Ascoli, 
qui  semble  avoir  plus  de  spécificité  que  les  autres  méthodes. 

N’ayant  pas  obtenu  de  résultats  en  employant  l’antigène  pré¬ 
paré  avec  un  extrait  de  tissus  cancéreux  de  lapin,  nous  nous 
sommes  servi  de  la  solution  acétonique  de  lécithine.  Cet  antigène 
se  prépare  de  la  façon  suivante  :  on  jette  1  gr.  de  lécithine  dans 
une  bouteille  renfermant  100  ce.  d’acétone  pure,  on  dépose  cette 
bouteille,  bouchée  hermétiquement,  à  l’étuve  à  60°,  pendant 
24  heures,  et  on  agite  fréquemment.  Après  avoir  laissé  la  solution 
refroidir  à  la  température  du  laboratoire,  on  la  filtre  et  le  filtrat 
est  conservé  comme  antigène  dans  une  bouteille  bien  fermée. 


(1)  Asami.  —  Garni.,  Tome  XVII,  N°  3,  1923. 
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Les  expériences  sont  faites  selon  le  procédé  connu,  c’est-à-dire 
l’antigène  dilué  goutte  à  goutte  dans  l’eau  physiologique.  On 
ajoute  1  cc.  de  cet  antigène  dilué  dans  9  ce.  du  sérum  à  étudier 
dilué  à  1/20  ;  immédiatement  on  compte  le  nombre  de  gouttes 
du  mélange  avec  le  stalagmomètre  de  Traube.  On  porte  alors  ce 
mélange  au  bain-marie  à  50°  pendant  une  heure,  puis  on  le 
laisse  refroidir  à  la  température  ambiante  et  l’on  recompte  les 
gouttes.  Pour  contrôler,  on  recommence  l’opération  en  ajoutant, 
au  lieu  d’antigène,  1  cc.  d’eau  physiologique.  La  dose  optima 
d’antigène  à  employer  doit  être  telle  qu’elle  n’augmente  pas  le 
nombre  de  gouttes  dans  l’expérience  pratiquée  sur  un  sérum 
normal.  Mais,  avec  cette  dose,  la  différence  trouvée  entre  le  sé¬ 
rum  normal  et  le  sérum  cancéreux  était  trop  petite,  elle  n’était 
que  d’une  demi-goutte. 

Pour  cette  raison,  nous  avons  toujours  employé  une  dose  qui 
dépasse  la  dose  optima,  mais  avec  laquelle  la  différence  du  nom¬ 
bre  de  gouttes  entre  le  sérum  normal  et  le  sérum  cancéreux  est 
plus  grande  :  c’est  en  l’occurrence  l’émulsion  de  notre  antigène 
dilué  à  1/30. 

Cependant,  en  employant  une  dose  plus  grande,  par  exemple, 
l’émulsion  diluée  20  fois,  la  différence  diminue.  On  peut  donc  dire 
que  l’émulsion  diluée  1/30  a  été  la  dose  optima,  au  moins  pour 
notre  but. 

Dans  nos  expériences,  nous  n’avons  pas  pu  constater  de  diffé¬ 
rence  dans  le  nombre  de  gouttes  avant  et  après  l’incubation,  à 
cause  de  cela,  nous  avons  supprimé  celle-ci  dans  l’autre  moitié 
de  nos  expériences. 

Le  tableau  suivant  montre  une  série  de  résultats  que  nous 
avons  obtenus  plusieurs  fois. 
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Tableau  II 


Résultats  obtenus  au  moyen  de  la  Réaction  mèiostagmine  d'Ascoli 
(environ  deux  mois  après  cessation  du  badigeonnage ) 


Numéro 

de 

LAPINS 

Réduit  en  gouttes 

a 

/•s 

k- I 

RÉDun 

EN 

gouttes 

1 

r 

H 

C/3 

O 

Z 

O 

< 

1 

Sér.  (1:  20)+  Ant.  (1:30 
9,0  c.  c.  1,0  c.  c. 

Contrôle 

Sér.  (1:20)  +  Eau  phy  . 
9,0  c.  c.  1,0  c.  c. 

No  1 

e.  achevé 
(régresse  un  peu) 

52  +  8 

51  +  10 

+  22 

0,91 

No  3 

c.  achevé 
(régresse  un  peu) 

52  +  8 

51  +  12 

+  20 

0,83 

— 

N°  5 

c.  achevé 
(régresse  un  peu) 

52  +  8 

51  +  10 

—  22 

0,91 

— 

No  6 

c.  achevé 
(régresse  un  peu) 

52  —  7 

51  —  10 

+  21 

0,87 

— 

No  9 

c.  achevé 
(régresse  un  peu) 

52  +  10 

51  +  15 

0,79 

— 

—  19 

No  10 
c.  achevé 

52  +  20 

51  +  10 

+  34 

1,41 

cancer 

No  12 
c.  achevé 

1 

52  +  19 

51  +  9 

+  34 

1,41 

+ 

cancer 

No  A 
normal 

51  +  20 

51  +  10 

+  10 

0,41 

— 

No  B 
normal 

51  +  20 

51  +  10 

—  10 

0,41 

— 

No  C 
normal 

51  +  21 

51  +  10 

+  10 

0,41 

— 

No  D 
normal 

| 

51  +  20 

51  +  14 

+  6 

0,25 

— 

N»  E 
normal 

51  +  21 

51  +  12 

+  9 

0,33 

— 

Remarque  :  24  divisions  du  stalagmomètre  de  Traube  forment  une  goutte 

—  7 


En  examinant  les  résultats,  on  trouve  un  pourcentage  très  bas 
de  cas  positifs.  Si  on  admet  que  la  différence  d’une  goutte  au 
moins  entre  le  sérum  normal  et  le  sérum  cancéreux  est  néces¬ 
saire  pour  avoir  quelque  valeur,  la  réaction  ne  serait  positive 
que  chez  les  lapins  n°s  10  et  12,  bien  que  la  réaction  de  Botelho 
ait  été  positive  avant  deux  mois,  chez  tous  les  lapins.  On  s’est 
servi,  pour  cette  réaction,  des  mêmes  sérums  que  ceux  employés 
pour  la  réaction  de  la  méiostagmine,  dans  l’autre  moitié  de  nos 
expériences.  Cette  fois,  nous  avons  employé,  au  lieu  d’une  goutte 
d’ammoniaque,  0,5  cc.  d’ammoniaque  dilué  à  1/101,  dans  l’eau 
physiologique  ;  en  outre,  nous  avons  suivi  la  même  méthode  que 
celle  indiquée  dans  la  dernière  communication.  Le  résultat  est 
presque  le  même  que  celui  obtenu  avec  la  réaction  de  la  méiostag- 
mine  d’Ascoli,  comme  le  montre  le  tableau  III. 

Nous  avons  employé,  pour  comparer,  la  méthode  de  Botelho 
récemment  modifiée.  Cette  méthode  récente,  actuellement  em¬ 
ployée  au  Laboratoire  du  Cancer  à  l’Hôtel-Dieu,  chez  le  Profes¬ 
seur  Hartmann,  présente  sur  la  technique  précédente,  dont  nous 
nous  sommes  servis  dans  nos  premières  expériences  de  sérologie 
chez  le  lapin  cancérisé,  une  modification  qui  consiste  à  pratiquer 
la  réaction  sur  des  sérums  après  examens  réfractométriques  et 
après  avoir  ramené  l’Index  du  sérum  à  examiner  (hyperalbumi- 
neux  ou  hydrémique),  au  taux  d’albumine  du  sérum  normal, 
soit  78  à  80  gr.  0/00.  Cette  modifilcation  permet  de  rattraper  la 
plupart  des  fausses  réactions  positives  et  négatives  chez  l’hom¬ 
me,  qui  sont  dues,  d’après  Botelho,  à  des  Index  réfractométriques 
trop  bas  ou  trop  élevés  du  sérum  et  qui  gênent  les  phénomènes 
réactionnels  de  la  méthode. 

Nous  avons  appliqué  la  méthode  récente  de  Botelho  à  nos  der¬ 
nières  recherches  sérologiques  chez  le  lapin  goudronné  en  pre¬ 
nant  pour  base  un  taux  de  63  à  65  0/00,  qui  est  celui  que  nous 
avons  constaté  chez  les  lapins  normaux  en  général.  Dans  les  cas 
normaux,  les  résultats  avec  le  sérum  0,5  cc.  sont  négatifs  ;  dans 
les  cas  cancéreux,  ils  sont  positifs. 

La  méthode  actuelle  présente  avec  l’ancienne  les  différences 
suivantes  (voir  notre  communication  de  janvier  1924). 

I.  —  Elle  permet  la  correction  du  pourcentage  de  l’albumine 
à  63-65  0/00,  chez  le  lapin. 

II.  —  Elle  supprime  l’emploi  de  la  solution  d’ammoniaque. 

III.  —  La  quantité  de  sérum  à  employer  est  de  0,5  cc.,  au  lieu 
de  0,6  cc. 
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Tableau  III 

Résultats  obtenus  sur  les  lapins  cancéreux,  environ  2  mois  après  cessation 
du  badigeonnage,  au  moyen  de  la  méthode  classique  de  Botelho. 


Dose 

Sérum  (après  24heures') 

Numéros 

de 

Conditions 

des 

réactif 

„  dec, 

Lapins 

iodé 

0,6  ce 

0.5cc 

0,dcc 

0,3cc 

Lapins 

0,5 

carcinome  achevé 

nëgrncs  se 

0,5 

1 

1 

bonne  santé 

0,3 

— - 

-*■ 

+  . 

44 

0,5 

_ 

H- 

-T- 

— 

c. achevé  régresse 

îi°3 

0,5 

— 

—4— 

— 

4 

faible  amaigrissement 

0,3 

— 

— 

T 

•H- 

0,5 

— 

-m- 

MM- 

-MM 

c  achevé  régresse 

N°5 

0,5 

— 

-r- 

— 

44 

bonne  santé 

0,3 

1 

- 

4j4 

444 

0,5 

— 

c. achevé  régresse 

N°6 

0,5 

— 

— 

4 

bonne  sente 

0,3 

— 

— 

4 

•H- 

0,5 

— 

MH 

— 

-  ,  - 

c. achevé  régresse 

N°9 

0,5 

— 

— 

— 

4 

bonne  santé 

0,3 

— 

— 

-1- 

-H- 

0,5 

— 

-  , 

__ 

-  ,  - 

eqehevé  pas  avancé 

M°10 

0,5 

— 

— 

+ 

-H- 

amaigri  ssement 

0,3 

4 

44 

H+f 

■mf 

>■ 

0,5 

• - 

l 

~  - . 

c.achevè  plus  avancé 

N°U 

0,5 

— 

— 

+ 

44 

amaigrissement 

0,3 

4 

4 

44 

44 

MosA 

0,5 

— 

MM 

B  et 

0,5 

— 

— 

— 

4 

N  ormal 

C 

0,3 

— 

— 

4- 

44 

Les  résultats  obtenus  avec  cette  méthode  sur  les  mêmes  lapins 
sont  les  suivants  : 

1)  Tous  les  cas  cancéreux  sont  positifs  avec  le  sérum  0,5  ce.  ; 
les  cas  normaux  sont  tous  négatifs. 
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2)  Les  cas  cancéreux  n°s  10  et  12  sont  plus  fortement  positifs 
qu’avec  l’ancienne  méthode  (Tableau  IV). 


Conclusion 

I.  La  réaction  de  Botelho,  récemment  modifiée,  donne  des  ré¬ 
sultats  correspondant  exactement  à  ceux  obtenus  histologique¬ 
ment  et  hématologiquement. 

IL  Cette  nouvelle  méthode  est  plus  exacte  que  la  méthode  clas¬ 
sique  de  Botelho,  et  que  la  réaction  de  la  méiostagmine  d’Ascoli. 


B,  —  Etudes  sérologiques  par  la  méthode  récente  de  séro¬ 
diagnostic  de  Botelho,  au  cours  du  développement  du  cancer, 

après  cessation  du  badigeonnage. 

Après  cessation  du  badigeonnage,  quelques  cas  de  carcinome 
achevé  conservent  leurs  caractères,  d’autres  régressent,  et  d’au¬ 
tres  enfin  disparaissent  et  se  transforment  en  corne  cutanée, 
comme  nous  l’avons  décrit  précédemment. 

Les  résultats  que  nous  avons  obtenus  dans  chaque  cas  avec  la 
nouvelle  méthode  de  Botelho,  plus  exacte  et  plus  scientifique  que 
sa  méthode  classique  et  que  celle  de  la  méiostagmine  d’Ascoli, 
sont  les  suivants  : 

a )  Environ  deux  semaines  après  cessation  du  badigeonnage, 
tous  les  cas  de  carcinome  achevé  ont  donné  une  réaction  posi¬ 
tive,  car  toutes  les  tumeurs  ont  conservé  leurs  caractères  comme 
pendant  le  badigeonnage  ;  un  cas  de  carcinome  approché  (lapin 
n°  12)  est  négatif. 

b )  Environ  2  mois  après  cessation  du  badigeonnage,  les 
tumeurs  du  lapin  n°  12  se  développent  et  arrivent  à  l’état  de 
carcinome  achevé.  Celles  du  lapin  n°  10  croissent  de  plus  en  plus. 
Les  deux  cas  cités  ont  donné  une  réaction  de  Botelho  et  une 
réaction  de  la  méiostagmine  fortement  positives.  Les  autres  cas 
de  cancer  régressent  de  plus  en  plus  ;  la  réaction  de  la  méiostag¬ 
mine  d’Ascoli  et  la  réaction  classique  de  Botelho  ont  été  néga¬ 
tives.  La  nouvelle  modification  de  Botelho  a  donné  une  réaction 
positive. 

c )  Environ  3  mois  après  cessation  du  badigeonnage,  les 
tumeurs  du  lapin  n°  3  se  développent  de  plus  en  plus,  celles  du 
lapin  n°  10  conservent  leurs  caractères  malins.  Les  2  cas  ont 
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réactif  iodé 

résultats 

correction 

après 

G5°/oo 

résultats 

sans 

correction 

%  de 
l'aibumine 
Index 

Conditions 

des 

Lapins 

0,6  ce 

0,5  ce 

0,4cc 

0,5cc 

rèfractom 

0,5 

mm 

_ 

—  — 

-  . 

c.  achevé  régresse 

NU1 

0,5 

— 

— 

4 

— 

73  %o 

boqne  santé- 

0,3 

— 

4- 

-H- 

— 

0,5 

-  -  - 

-  -  . 

MM. 

c .  a  C  h  e  v  è  rèçresse 

rr  3 

0,5 

— 

— 

4 

— 

68"/oc 

faible 

0,3 

— 

4 

4- 

— 

amaigrissement 
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— 
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0,3 
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-H- 
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0,5 
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— 
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-H- 

4 

0,5 

„ 

_ 

_ 

• 

N°9 

0.5 

— 

— 

4 

— 
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Tableau  V 

Résultats  obtenus  sur  les  lapins  caneêreux  1  mois  après  cessation 
du  badigeonnage,  au  moyen  de  la  méthode  récente  de  Botelho 


Numéros 

des 

Lapins 

Dose 

de 

réactif  iodé 

Sérum 

(après  24  heures) 

résultats  après 
correcti  on  63% 

résultats  sans 
correction 

%  de 
l'albunurje 

Conditions 

des 

Lapins 

Û,6cc 

0,5  cc 

0,5  cc 

0,5 

c.achevè ,  setrans- 

. 

forme  en  type 

N°  1 

0,5 

— 

— 

— 

06  %o 

cornu  cutané 

0,3 

- - 

— 

— 

en  bonne  santé 

0,5 

c,  achevé .  plus 

q  sancè 

M°  3 

0,5 

- - 

— 

* — 

67  %» 

0,3 

4* 

4+ 

4- 

amaigrissement 

0,5 

c.  achevé,  J  tumeur 

régresse  ;  les 

N°5 

0,5 

-  -  - 

- .  — 

_ 

73  %o 

autres  se  trans  for- 

ment  en  type 

0,3 

, _ 

4- 

c  or  nu  cutané 

“““ 

en  bonne  santé 

0,5 

c. achevé  :  régresse 

et  setransforme 

N°6 

0,5 

— --- 

-  — 

62,5  7oo 

partiellement  en 

C  héhi'de 

0,3 

- — 

4* 

£ 

en  bonne  santé 

i  - 

10,5 

c. achevé  :  régresse 

et  se  transforme 

N°9 

0,5 

-  - 

—  - 

— 

69  %o 

partiellement  en 

chéloïde  ou  cornu 

0,3 

+ 

4- 

cutané 

en  bonne  santé 

0,5 

--  -  - 

- 

. 

c. achevé,  conserve 

N°10 

0,5 

-  -  - 

— 

68%o 

Ses  caractères 

0,3 

•f 

4- 

+ 

en  bonne  santé 

0,5 

_ 

— 

n— ,  . 

c. achevé ,  régresse 

n°u 

!0,5 

— 

— - 

— 

63  7oc 

un  peu 

'0,3 

4- 

4- 

en  bonne  santé 

donné  une  réaction  fortement  positive.  4  mois  après  cessation 
du  badigeonnage,  les  tumeurs  du  lapin  n°  12  commencent  à  dimi¬ 
nuer,  celles  des  autres  cas  régressent,  mais  sont  encore  formées 
de  tissu  cancéreux  ;  elles  donnent  une  réaction  légèrement  posi¬ 
tive.  Un  cas  (lapin  n°  11),  dont  le  tissu  cancéreux  se  transforme 
en  corne  cutanée  et  perd  complètement  ses  caractères  cancé- 
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reux,  donne  une  réaction  négative.  Pour  les  résultats  de  détails, 
voir  le  tableau  suivant  : 

Tableau  VI 

Résultats  sommaires  obtenus  par  les  séro-diagnostics  sur  les  lapins  cancéreux 
pendant  les  k  mois  qui  suivent  la  cessation  du  badigeonnage 


Après  cessation 
du 

badigeonnage 

Méthodes 

employées 

3 

Numéro 

f 

s  des  La 

6 

pins 

9 

10 

17, 

Environ  deux 
Semaines 

méthode 
classique  de 
Botelho 

cacheve 

+ 

c.achevé 

+ 

c.achevé 

+ 

c  achevé 

+ 

c.achevè 

4- 

c.achevé 

4- 

c.achevé 

4- 

Environ 

deux  mois 

méthode 
classique  de 
Botelho 

carei 

nome  ac 

\evè .  rèc 

pesse  un 

peu 

c.achevé 

plus  avancé 

méthode 

d’Ascoli 

— 

*  1 

1 

— 

— 

— 

+ 

4* 

méthode 
récente 
de  ' 
Botelho 

-h 

+ 

/'~'v 

} 

+ 

+ 

44 

4t 

h  mois 

méthode 

récente 

de 

Botelho 

c. achevé  se 

transforme] 
en  corne  cutaf 

^.achev\ 

reqress\ 
un  peu  \ 

\+' 

c  achevé/ 

S 

c.achevé 

régresse 
un  peu 

c.achevé 

reqres.se 
un  peu 

c.achevé 

H 

.c.achevé 

reqresse 
un  peu 

Conclusion 

Les  résultats  obtenus  par  nos  études  sérologiques,  après  ces¬ 
sation  du  badigeonnage,  coïncident  avec  ceux  obtenus  par  nos 
recherches  histologiques  et  hématologiques. 

1)  Les  cas  de  carcinome  achevé  qui,  après  cessation  du  badi¬ 
geonnage,  conservent  leurs  caractères  malins,  donnent  très  net¬ 
tement  des  résultats  avec  les  réactions  séro-diagnostiques  de 
Botelho,  et  celle  de  la  méiostagmine  d’Aseoli. 

2)  Les  cas  de  carcinome  achevé,  qui  régressent  après  cessa¬ 
tion  du  badigeonnage,  donnent  des  résultats  positifs  avec  la  mé¬ 
thode  récente  de  Botelho,  si  le  tissu  cancéreux  existe  encore. 

3)  Les  cas  de  carcinome  achevé  dont  le  tissu  cancéreux  se 
transforme  en  corne  cutanée,  donnent,  avec  la  méthode  récente 
de  Botelho,  des  résultats  nettement  négatifs. 


Travail  du  Laboratoire  d’ Anatomie  pathologique  de  la  Faculté  de  Médecine  : 
Chef  des  Travaux  :  Professeur  agrégé  G.  Roussy;  et  du  Laboratoire 
du  Cancer ,  Service  du  Professeur  Hartmann,  à  l'Hôtcl-Dien  ;  Chef  de 
Laboratoire  :  Docteur  G.  Botelho. 
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